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d
'

autres doma ines re levant de la protec t ion d

env ironnement , les changements c l imat iques ont att irés l
'

attent ion de l

inte rnat iona le . Ce l le - c i a réag i , après de nombreux appe l

par les experts , par le moyen le p lus c lass iq ue à savo i

é laborat ion d
'

une convent ion internat iona le . I l s
'

ag it de la Convent io

des Nat ions un ies sur les changements c l imat iques s ignée à Ne

le 9 ma i 1 992 et entré en v igueur le 2 1 mars 1 994
1

Ma i

efficac i té d
'

une convent ion est subordonnée à un certain nombre d

parm i lesque l les nous pouvons c iter : la nature de l

le degré des ob l igat ions , l
'

ex i stence de mécan i smes d

ains i que la po ss i b i l i té de sanct ions . C
'

est en tenant compte de ce s

7

1 997
,
le Protoco le de Kyot

accord n
'

est pas enco re entré en v igueu

analyse du contenu de la convent ion cadre et du Protoco le de Kyot

permettra de savo ir s i ce l le - c i const itue effect ivement un moye

de prévent i on e t de lutte contre les effets néfastes de

c l imat ique s . Auparavant , i l importe de d
'

exam iner l
'

en j e

représente les changements c l imat iques , pour enfin vo i r l
'

ut i l i té e

l
'

intérêt d
'

un pays comme l
'

A lgérie à adhérer à ce type de convent io
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.L'ENJEU DES CHANGEMENTS CLIMATIQUES

changements c l imat iques à l
'

éche l le p lanétaire dus princ ipa lement

act iv i té industr ie l le in ten se porten t atte inte aux réserves en eau douc

menacen t les éco sys tèmes , en part i c u l ier dans les p laines côt ières et le

î les . En effet du fa i t des changements c l imat iques , des zone

pourraient être mod i fiées dans leur intégral ité ,
tandi s que de

d
'

eau sa lée pourra ient avo ir de graves inc idences sur le

aqu ifères et les zones côt iè res à bas re l ie

ce fai t
,

les changements c l imat i ques peuvent être à l
'

or ig ine de

modificat ions catastroph ique s de l
'

env ironnement ( fonte des g lac ier

effe ts des.

c l imat iq ues se pré sentent sous la forme de « nmodifcu l ion de
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un dés intérê t certa in
'

du grand publ ic ains i qu
'

un manque d

sc ientifique concernant l
'

infl uence des gaz à effet de serre sur l

g loba l , la communauté internat iona le est arrivée à é laborer e t

conc lure un texte de portée un iverse l l e sur les changements c l imat ique

derniers s
'

entendent . aux termes de l
'

art ic le 1
e f

de la conven t io
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.»du cl imat observée au cours de période comparabl

obj ecti f de la convent ion cadre cons i ste
,
se lon les d i spos i t ion s d

artic le 2
,
à stabi l i ser les concen trat ions de gaz à effet de serre dan

3
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'
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l
'

atmosphère à un n iveau qu i empêche toute perturbat ion anthrop i qu

du système c l imatique . Ce n iveau devra i t être atte int dans u

suffi sant pour que le s écosystèmes pu i ssent s
'

adapter nature l lemen

changement c l imatiques , que la produc t ion al imenta ire ne so i t pa

et que le déve loppement économ ique pu i sse se poursu iv re d un

.manièred i ira h l

réal i sat ion de cet obj ect if do it ten ir compte de l
'

interférence d
'

u

nomb re de facteurs
, parmi lesque l s l

'

ex i stence de p lus ieur

de pay s avec de s intérêt divergen ts . De p lus ,
les con fl i t

intérêts apparus lors de la négoc iation de la convention cadre a ins i qu

Pro toco l e de Kyoto ne recoupent pas le c l ivage trad i t ionne l entre pay

e t pays en déve loppemen

les pays industria l i sés ont été partagé sur la nature des mesures

afi n de lutter contre les effets néfastes engendrés par le

c l imat iques . S i la p lupart des pays de l
'

OCDE éta ient

part i sans d
'

une convent ion comportant des ob l igat ions substant ie l le

en mat i ère d
'

ém i ss ions de gaz carbon ique , les Etats un i s , pa

m i l i ta ient pour un texte dépourvu de toute ob l igat ion chiffrée e

domaine . I l y
'

avait
, par ai l leurs les pet its pays insu la ires ou ayant de

basses qu i se cons idéraient menacés par l a perspect ive d
'

un

des océans à la su i te d
'

un réchauffement g loba l de la p lanète . U

groupe de pays e st représenté par les pay s p roducteurs o

de pétro le qu i craignent une perte d
'

une grande part ie d

revenus à la su i te d
'

un abandon progress i f du pétro le comm

source d
'

énerg i e ou de sa forte taxat ion . I l y
'

avait enfin u

groupe composé par la maj orité des pays en déve loppement
, qu i

l
'

é laborat ion de la convent ion - cadre à cond i t ion de bénéfic ie

un transfert de techno log ie et de ressources financ ière

constatons qu
'

i l n
'

étai t pas aisé d
'

amener ces différents groupe

pays à é laborer un tex te qu i pu isse prendre en
charge leurs intérêt

é lo ignés le s uns des autres . Certes ,
i l ne s

'

ag i ssait que d
'

un

cadre dont l
'

ut i l i té est d iversement appréc iée . Rappe lon

un tra i té cadre est généra lement dé fin i comme « un ins t r
•

urn en
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a ils de la coopérat ion , en prévoyant , s

'

il y a l ieu ,
une ou de

àرغtsetauلم) ce t e f e

de cette techn ique j ur id ique , souvent ut i l i sée dans l
'

é laborat ion

règ les du dro it internat iona l de l
'

env ironnement , est de sens ib i l i se

Etats conce rnés aux prob lèmes posés pouvant l es amener à l

d
'

accords avec des engagements p lus cont ra ignant . C
'

éta i

a i l leurs l
'

ob j ect i f de la Prem ière conférence des Part ies à l

cadre organ i sé du 2 8 mars au 7 avr i l 1 995 à Berl in . I

@ i ssa i t lors de cette réun ion
,
en app l icat ion de s recommandat ions de l

cad re , d
'

é laborer un p ro toco le con tra ignan t fi xan t les l im ite

d
'

ém i ss ion de gaz à effet de serre dans le monde . A cett

les d ive rgences entre groupes de pays se sont se sont encore un

man i festée s empêchant la conc lus ion de toute accor

es t a i ns i que le s Etats un i s et les pay s membres de l
'

OPEP se son

défendre la même posit ion ,
à savo i r la non déterm inat ion d

d
'

ém iss ion de gaz . Cette catégor ie de pays e st ime qu
'

i l n
'

y a pa

preuve sc ient i fique que les ém iss ions C02 sont responsables d

du c l imat . A vrai d i re les cra in tes sont d
'

ordr

En effet , pour les pays de l
'

OPEP toute mesure techn iqu

fi sca le dest inée à rédu ire les ém i ss ions du dioxyde de carbon

les exportat ions de pétro le dont dépend leur stabi l it

po l i t ique et socia le . Les Etats un i s , qu i sont le prem ie

de gaz responsab le de l
'

effet de serre . défendent p lutôt le

i n térêts c es i ndustrie l s amér i ca i ns

.Lapos i t ion opposée éta i t représentée , lors de l a conférence de Berl i

trente s ix pet i ts Etats insu la ires du Pac i fiq ue , de l
'

Océan indien et de

Ces pays ont const i tués un groupe de press ion afi n de défendr
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leur inté rê t commun et i l s étaient les seu l s à propose r un pro j et d

dont la pr i nc ipa l d i spos i t ion ex igea i t des pays indus t r ia l i sés d

هه/ْحول0052

à l
'

o r i g ine ré so lue à p rendre de s mes ure sالاشاحأ@

az , s

'

est ré trac tée , arguan t du،+@اش

fec tue r de s études7عآ

.supplémentairesavant l
*

ouverture de négoc iat ions p rop rement d i te

i l y ava i t le re ste des pays en déve loppement qu i cons idé ra ien t le

i ndustr i a l i sés comme les pr inc ipaux responsab le s des changement

des"ثه5)خ،أ

mesu re

ment , i l fa l la i t attend re la Tro i s ièm e con férence des E tats part ie

la convent ion - cadre pou r vo ir la communau té i nterna t iona l e s
'

en tend r

les mesures concrètes dest i né rédu i re l es effe ts néfas tes dus au

@changemen t c l imat iques , par la conc lus ion du Protoco le de

3ْ-ppe l des cond i t ions dans lesque l les on t é té conc l us la convent ionاح

dre et le protoco le de Kyo to nous on t pe rm i s de mettre en exergu

en j eu que rep résentent les changement c l imat iques . La p r i se en charg

ce t en j eu va avo i r des effets d i rec ts sur l a nature de s règ le

édic tées à cet effet

MENTAT ION@ل

INTERNATس@ IONA

cadre j ur id ique internat ional dest i né à atténue r les effe ts des

changement c l imat iques est const itué ac tue l lemen t par la convent io

de 1 992 et par le P ro toco le de Kyoto de 1 997 . Ces texte s éd icten

certa i n nomb re de pr inc ipes et prescriven t des engagemen ts conc rets

l
'

égard des Etats Part ie

l es pr inc ipes ,
ce lu i re lat if à la déte rm inat ion de la responsabi l i t

i nté ressant à rappe ler . A ins i i l est st ipu l é dans le préambu le de l

cadre ce qu i su i t « No tant que la majeure part ie des gaz

serre ém is dans le monde par le passé et à l
'

heure ac tue lle on tرغ//لم

eur or igine dans les pays développés , que les ém iss ions par hab itan
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p r i nc ipe admet la re sponsabi l i té presque exc lus ive des pays

industria l i sé s dans l
'

ém i ss ion des gaz ayant une in fluence sur le c l ima

a i l leurs
,

i l est reconnu aux pay s du t iers monde , du fait justement d

n iveau de déve loppement , d
'

ut i l i ser sans restrict ion , pendant un

déterm inée
,
les substances incr im inée

autre p r inc ipe qu i gu ide la convent i on -

cadre est ce lui de l

Ce lu i - c i s ign i fi e que l
'

absence de cert i tude sc ient i fique n

pas de retarder l
'

adopt ion de mesures con c rètes . Nous trouvons c

sous une autre appe l lat ion en mat ière de protection d

env i ronnement . I l s
'

agi t de l
'

obl igat ion de prévent ion qui découl

de l
'

ob l igat ion de coopérat ion inc luse dans pratiquemen

ensemb le des instruments j ur id iques internat ionaux re latifs à l

env ironnement
'

effet , la prévent ion comme ensemb les de mesures et moyens m is e

uvre a fi n d
'

év i ter l
'

avènemen t d
'

un désa stre ou du mo i n s atténuer se

dommageab les est devenue un compo rtement presque normal dan

cad re des act iv ités interne s et inte rnat iona les des Etats . La prévent io

l
'

ensemble des ac t i v i té s cons idérées comme à ri sques qu
'

e l le

d
'

o r ig ine industr ie l le
,
techno log ique ou nature l l

la convent ion - cadre les obl igat ions de prévent ion sont énumérées

dans les art ic les 4 e t 1 2 , et peuvent être résumées comme sui

m i se à j our et pub l icat ion des inventa i res nat ionaux de

anthrop iques par leurs sources et de l
'

absorpt ion par leur

; établ i ssement et m ise en oeuvre de programmes nat ionaux v isant

les changement c l imat ique s ; commun icat ions des informat ion

l
'

app l icat ion des d i tes mesures à la conférence des Partie

engagements prévus par le P rotoco le de Kyoto sont beaucoup p lu

En vertu de ce texte les pays déve loppés s
'

engagent à rédu ir



u mo ins 5% pa r rappo rt

n iveau de 1 990 ,
au cours de la période 2008 - 20 1 2 . Ce s ob j ec t i f

le s s ix pr i nc ipaux gaz à effet de serre
'

. Le p ro toco le d

étab l i t éga lement t ro i s mécan i sme s connus sous le nom de m i s

oeuvre conjo i n te , dro i ts d
'

ém i ss ions négoc iab le s et de mécan i sme pou

déve loppement p rop re . Le mécan i sme le p lus novateur . e t l e p lu

d u@

contestéا se lon certa ins ,
est ce lu i qu i permet l

'

irrupt ion de s règ

dan s la protec t ion de l
'

env ironnement : en effe t i l es t prévu q u

Etats Part i es peuven t échanger les dro i ts d
'

ém i ss ions et q ue l e s pay

peuven t obten ir des « c réd i ts d
'

ém i ss ions » s
'

i l

invest i ssent dans de s p ro j ets v i sant à la réduct ion de l
'

effet de serr

que l a m i se en app l i cat ion effect ive de tous ces engagement

des accord s spéc i fi que s entre les Etats Part ies . Les négoc iat ion

s
'

effec tuent chaq ue année dan s l e cad reغلىع

la Confé rence des part ie s qu i est l
'

organe sup rême de pr i se d

.décisionde l a con v e n t i on - c a d r

p lupar t des obse rvateu rs inté res sés par les changemen t c l ima t iq ue

attenda ien t , l o rs du somme t mondial pour le déve loppemen t durab l e d

( 2 6 aout - 4 septembre 2002 ) à l a conc lus ion de s ces

négoc iat ions , d
'

une part ,
et à l

'

entrée en v igueur du P ro toco le de Kyot

autre part . Auc un de ces événements n
'

es t intervenu lo rs de c e tte

importante conférence internat ionale , p i re les changemen t c l imat iqu

ont même pas été évoqué dans le document fi na l de la conférenc

constatons q ue dro i t convent ionne l actue l lemen t en v igueur n

que le po int de départ pour l
'

é labo rat ion d
'

engagemen ts p lu

et app l i cab les . Le refu s
,

largement méd i at i sé , des Etats un i s

le P rotoco l e de Kyo to ne do it pas no us fai re oub l ier q ue d

au tre s E tats et parm i eux des pays en déve loppemen t on

éga l emen t de rat ifier c et instrument
,
ma l gré la reconna i ssance

tra i tement p référent ie l+5يا ،

oxyde n i t reu x (N20 ) . les h vd ro tl uo roca rhone t
"م

,tI
*

hexafl uo ru re de sou fre ( S I Gخ(

4



NCIE ET

ERENTIEL DES PAYS EN DEVELOPPEMENTولج

l
'

énoncé des engagements des Etats pa rt ies , notamment ceu

،
auxأغس@ f inancement . l

'

assurance et le t ran sferts de techno loغ

loppement do iven t avo i r1َحع"

tra i temen t préférent ie l . De ce fa i t i l est demandé aux seu l s pay

de fourn ir le s res sou rces fi nanc i ères nouve l les e

pour couvr i r l a tota l i té de s coû ts convenus et encourus pa

pays en déve loppemen t du fa i t de l
'

exéc u t ion de leurs ob l igat ions .

fi n , l es pays déve loppés son t i nv i tés à p rendre toutes les mesure

se lon les7،-آمحا

ies et le savo i r fa ire-"ا@أ

)éco log iq uement rat ionne l au béné fice des pay s en déve loppemen

3)س@ - 6 de l a conven t i nn - cad

catégo r ies de pays son t béné fi c i a i res de ce tra itemen

pays ayant de s zonesاحأ@ا-غ@ط

-côtièresde fa ib le é lévat ion , les pays ayan t de s zones ar ides et sem

au dépéri ssement des!خ

; le s pay s ayan t des zones su j et tes à des catas trophes nature l les ; le

ayan t des zones su j e ttes à l a séc he resse e t à la désert i ficat ion ; les!ل

1 y s don t l
'

économ ie est fo rtemen t t r i buta i re so i t des re ssources de l

de la transformat ion e t de l
'

expo rtat ion des combustib le

e t de produ i ts à forte i n ten s i té énergét i que so it de l

des di ts combust ib les e t p rodu i ts ; les pays sans l ittoral e

pays de trans i

nomb re de pays fa isant part ie de ces di ffé rente s catégor ie est trè

ce qu i a pour conséquence de mettre à la charge des seu ls pay

l
'

app l icat ion de la convent ion e t le pro toco le re lat ifs au

c l imat ique

t ra i tement p réfé rent ie l et non réc iproque dont béné fic i en t ces pay

d
'

une man ière man i feste aux te rmes du paragraphe 7 de l
'

art ic l

de la convent ion - cadre qu i st ipu le q ue « la mesure dans laque lle le



ct ivement de leurs engagements au t itreىحممحبربم
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éve loppés de leurs propres engagements en ce qui concerne le

de technologie e t tiendra ple inementبم؟جر4أ،4ءلم
"

لم

veلم loppement économ ique et soc ial e
@هل@ر

ssentielles4رعلمء"3ر
@

لم

...desPV

d i spos i t ion va p lus lo in que tout autre tex te de dro it internat iona

prévoyant un tra i tement préférent ie l au bénéfice des pays e

En effet
,
même les règ les du dro it internat iona l d

notamment la dua l ité des normes
,
ne subordonnent pa

exempt ion des engagements de la part de ces pays à ce gen
r

e d

traitement pourra i t être à double tranchant . En effet , s i d
'

un coté i

effect ivement aux pays concernés de bénéfic ier d
'

un certa i

d
'

avantages re lat i fs au financement et au transfert d

i l pourra i t éga lement avo i r pour conséquence un

des pays en déve loppement dans la lutte contre les effet

néfastes des changements c l imat ique

de récentes d i scuss ions portant sur la m ise en oeuvre du Protoco l

Kyoto ,
ce rta ins pays industr ia l isés ont dép loré l

'

absence , dans ce

de prescript ions ob l igato ires à la charge de pays e

ou du mo ins à l
'

égard de ce r ta ins d
'

entre eux . Les pay

sont princ ipa lement les pays exportateurs de pétro le . Rappe lon

aucun de ces dern iers n
'

a rat ifié le Protoco le de Kyoto . Pour ces pay

app l icat ion effect ive des prescr ipt ions du Protoco le de Kyot

d
'

énormes pertes financ ière s pu isqu
'

i ls seront amené

l
'

exp lo i tat ion des hydrocarbures qui constituent le pr inc ipa

d
'

ém i ss ion de ga

constatons que les instruments jurid iques destinés à encadrer le

c l imat iques rencontrent les mêmes d ifficu l tés qu

généra lement les règ les du dro it internat ional d



l
'

env ironnement . I l s
'

ag it princ ipa lement de conc i l ier déve loppemen

et soc ia l et protect ion de l
'

env ironnement . Pour ce fa i r

la techn ique de la soft law peut arriver à des résu ltats sat i sfa isant

ai l leurs ,
l

'

intérêt qu
'

on les pays en déve loppement à adhérer a

de Kyoto apparaît à p lus ieurs niveaux . Ces pays se trouven

l
'

incapac i té d
'

assumer effectivement les mesure s p révent ive

car e l les nécess itent un m in imum de compétence

et de moyens financ iers . Un des moyen s d
'

atténuer le

de cet hand icap rés ide pour les pays en déve loppement à adhérer

genre de convent ions prévoyant une ass i stance mu l t i forme e t

coût . De p lus cette adhés ion leur permet de part ic i pe r au

inst i tut ions m ises en p lace par la convent ion - cadre et l

de Kyo to dans lesque l les se dérou lent de s négoc iat ion

concernant la prise en charge des effets des changement

pour les années à ven i
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